
Soulignez tous les verbes conjugués et dites quel temps est utilisé
(passé composé, plus-que-parfait,  imparfait, conditionnel passé etc…) 

[image: ]L'actrice Colette parle de la Nouvelle Vague
[bookmark: _GoBack]J’ai commencé ma carrière au cinéma en 1956. J’étais jeune à l’époque et tout était nouveau pour moi. Si j’avais eu plus d’expérience, je me serais rendue compte de l’état du cinéma. Les producteurs privilégiaient les films commerciaux réalisés en studio. Sortir pour filmer était impensable, puis petit à petit le matériel s’est allégé. Ça a été une petite révolution parmi certains cinéastes. D’ailleurs un journaliste a fini par se référer à cet esprit en l’appelant la Nouvelle Vague. Un peu comme les Impressionnistes à leur époque. J’ai quand même compris que l’histoire se faisait et j’ai eu envie d’en faire partie. Je n’aurais jamais pensé que le mouvement allait avoir une telle influence sur moi. Avec le recul, je vois qu’il était nécessaire de faire bouger l’industrie. Je crois que c’est ce qui a redonné un souffle au cinéma français à travers le monde.
 

Soulignez tous les verbes conjugués et dites quel temps est utilisé
(passé composé, plus-que-parfait,  imparfait, conditionnel passé etc…)

[image: ]L'actrice Colette parle de la Nouvelle Vague
J’ai commencé ma carrière au cinéma en 1956. J’étais jeune à l’époque et tout était nouveau pour moi. Si j’avais eu plus d’expérience, je me serais rendue compte de l’état du cinéma. Les producteurs privilégiaient les films commerciaux réalisés en studio. Sortir pour filmer était impensable, puis petit à petit le matériel s’est allégé. Ça a été une petite révolution parmi certains cinéastes. D’ailleurs un journaliste a fini par se référer à cet esprit en l’appelant la Nouvelle Vague. Un peu comme les Impressionnistes à leur époque. J’ai quand même compris que l’histoire se faisait et j’ai eu envie d’en faire partie. Je n’aurais jamais pensé que le mouvement allait avoir une telle influence sur moi. Avec le recul, je vois qu’il était nécessaire de faire bouger l’industrie. Je crois que c’est ce qui a redonné un souffle au cinéma français à travers le monde.

image1.emf

